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Texte 17 – La fraternité est une nouvelle frontière 

Lorsqu’ils conçoivent l’individu exclusivement en relation avec l’Etat et le marché, comme un être 

radicalement autonome, les mouvements libéraux considèrent les institutions et les traditions avec 

suspicion. Pourtant il existe, souvent de manière cachée, un instinct – si l’on peut appeler cela ainsi 

– par lequel la plupart d’entre nous restent profondément attachés à la famille, à la communauté 

et à l’histoire de notre peuple. C’est dans les institutions médiatrices de la société – à commencer 

par la famille – plutôt que sur le marché que les gens trouvent un sens à leur vie, et qu’ils 

apprennent les dimensions de la confiance et de la solidarité. C’est pourquoi je suis préoccupé par 

un certain type de culture médiatique qui cherche à déraciner en particulier les plus jeunes de leurs 

traditions les plus riches, en les dépouillant de leur histoire, de leur culture et de leur héritage 

religieux. Une personne déracinée est très facile à dominer. 

Les convictions religieuses et autres offrent un aperçu unique du monde ; elles sont sources de 

bien. Elles génèrent des convictions – de solidarité et de service – qui peuvent renforcer la société 

dans son ensemble. Dans le meilleur des cas, elles sont des lieux de réconciliation où les gens font 

l’expérience de ce que le marché ne pourra jamais leur donner : une valeur en tant que personnes, 

plutôt que leur seule valeur en tant qu’employés ou consommateurs. 

Rassemblées dans le cadre de dialogues de type synodal que nous avons explorés dans la deuxième 

partie de ce livre, des personnes issues d’institutions différentes et de convictions diverses peuvent 

créer des harmonies surprenantes. Les désaccords de nature philosophique ou théologique – entre 

les confessions, ou entre les groupes laïques et les personnes de foi – ne sont pas des obstacles à 

l’union pour poursuivre les mêmes objectifs, tant que tous les participants partagent le souci du 

bien commun. Il est vrai que la rigidité et le fondamentalisme peuvent être présents dans certaines 

institutions ; mais celles-ci ne s’engagent généralement pas dans ce type de dialogue. 
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